
la somme dé cinq chehins
ficat comme susdit, et il se
dit insptécteur:ou à, son
toute maison où l'on sout
taille des liqueurs.spiritueu
s'il y troute des liqueurs
ra couler et répandre ; e
et plainte de ltet tel inspe
pêé, la personne chez qui1
liqneurs fals:fiées, sera c
une pénalité de cinq louis,n

Et qu'il soit statué, quet
paix devant lesquels il sera
cès en vertu de cet Acta, t
tes par écrit de toutes lesp
ront lieu et des témoignag
dus dans telle affaire, au ca
té appel du jugement qu'il

Et qu'il soit statué. quer
nalité imposée par cet Ac
poursuivant et l'autre moit
té,.qui n'aura pas droit d'en
s'il n'y a pas de municipali
versée dan, la caisse du tré
d'école oi commissaires di
pour être enployée au sont
mentiires et à l'achat de li
écoles.

Et qu'il soit statué. qi
dans aucune cité ou ville d
n'obtiendra de certificat
d'auberge, à noins qn'elle n
tificat signé par vingt-cinq
panx de telle cité ou ville,o
magistrats à une assemblée
dant, constatant que telle
sairep. pourvû qtu'aucun des
possèdera comme propriéta
aucune màison, dans telle
laquelle il sera vendu on d
spiritueuses; et si que!que r
qualifié signe le lit certif
paiera tmne somme n'excéda

Et qu'il soit statné.qu li
nuberge ou hôtel de ie:npér
Canada, ne pourra permet
sonne qui fréquentera sa ni
eun jeu guelconque où P'
Varzent. à peine d'encouriru
louis pour chaque telle offe

Et qu'il soit statuè, qu
force et effet le, depuis, eta
jour d'avril prochain.

Passé par lAssemblée L
août, 1850.

(Signé)

ML ANGES RIE

MONTREAL, MARDI2

Messe du Rev. P3er

(Suite et -

Le ta'leau général, que
9uisser rapidemnernt, nfit p
la Liturgie ar,cienne, que s
nus à si.¯Messe. et inspirer
profonde vénéra:ion poâr l
nies q l emploie dans c

quelques observation
de cette diversité de Liturg
qui ont la même foi, et rec
Pasteur Supréme de la St

Les Apôtres. en se dispe
tendre à l'univers Pntier la
P*Evaigile. reneoutrèreat d
férents les uns des utres. L
leur avait inspiré, dans le
lem, le décret qui mainte
Loi Mosaïque, qui était pur
pour ne pas éloigner les Ju
fit un devoir de respecter
peuples gentils dans toutc
point à la foi. Et mémce
cérémonies du culte religie
caractères de ces peup;cs,
de respe::t et de crainte pot
du Ciel et de la terre. C

~ELANGE~ RELXGXEtIX.

pour chanqie certi- ieilleure iiazière de iontrer s Ma v tion teuise et do.bon augure. Oi trouve que la
rni aussi loisible atl eniverq le Seigneur était cie le prier à genoux ; qualité du papier, jointe ï une excelciteuit.
déput:é de visiter pour d'auttres,ce ic pouvaut être imîi'emn se pros. pression, en rend la lecture attrayante. Le1

pçoiiera quî'of du- ternant jusqu'a terre. choix da nouvelles et des articles do fond est
ses sans licence, et Voilà ce qui exliiqte les difflérenits usages. plein d'i-propos. L'article E:litnrial.dans notre1
falifii's. il les le- qui se remarquent dans les ( iturgies Catholi- humble opinion, dénote chez P'Etiditeiur un t

t, sur l'inforattin ques. Ainsi, les Latins prient Dieu à genoux homme foriié par la lecture des meilleurs1
cteutr on de soi d.- et décoiverts, parcrque, dans les m urs des modèleset doit tiutalent d'écrire avec pureté,1
'on tro.1vera telles occide'i:atux, c'est le meilletir moyen 'hono- éinergie et intérêt. Le .lfonetrcal Wùinei, cro-t
ondamn ée à payer rer la divinité. Les Grecs, au contraire, yonts.noins, ne saur'.uit manquer le comphlîrendre
argent courant. prient debàuti et cotverts, parclti ue, dans les Iutm'il ie lui sera plus p truiis de blesser impii-
tous les juiges' cde habitudes des Orientaux, on tömoigne par 'là . ténèment ls sentimlients des catholiques par ses1
porté quelque pro- plus ide respect à l'Etre Suprème. Ils s'age- grossières, fallacieuses et mensongòres igres-

iendrontt less mintu- nouillent et se découvrent cecpeiaint à PElé. sions. La réplique dhu 'rue Witnîess à ses inî-
procédures qui ait- vation. et aussi pendant que Pon porte à 'A ut- sinutations êlméchnites et indignies c'un gentil.-i
es qui seront n- tel le Pai et le Vin lu stcrice. C'est iouir hottme contre 'u Ine de nos communautés re-
s qut'il soit initerje- imiter les Biehieuenrcix quiebout et les con- ligicuises, est pour lui une sainglante flagella-
s auront rendu. rotnes ci tète, au pied dul tricne de Dieu, ié- tion. Nous alons voir comment le Jitnaess sev
moitié de toute pé- chissentt les geioux et déposent leurs couronl- tirera d'afhire ln prsence du public instruit1
te appartiendra antes pouir chanter ct riais cantiqutes. et bien pensant.
ié à la munlicipali- Toutes ces cérénmoni s, ainsi va.i es. prou-
faire la remise ; et veit duonc que les Apôtres, sous i'mspiration

té. telle itoitié sera dlu St. Esprit, se st.îî conforités at génie des B U1 L L E T I N .
ésorier des syndics petulelts pour leur inculquer les véritès de l ia. . . . .u

écol dela ocaite lil' on.Tab.eaudesnusurcshaies dl i etl nre Sessicni.école de la loclité. Liig ieut. oueenut réactionnaire ait sein du uupari " clur-
ien aes écoles élé- Mais,totteut nad mirant la sagesse de gl'Piise, t rtt."-Unefhe ô Ehuly.se ct le conse-il ,munuui-

vres pour les dites qui sait si bien, se hire nux hiabituîdse, des peu- cipal de Toronuo.-Rumeurs a sujet dit rappel de1
pjes. pour les igner à Dieu,, n'est-on pas fraup- Lord

me itille personne, tp de unitéî c ha foi, qui perce et bridle à tra- La dernière session parlementaire a produit
ans le Bas-Canada, vers les voiles de ta nt de liturgies diflrentes. cent qu iaranite-eiig ]lois comprises dans les qua-
pour une licence Ces enveloppes si variées cachent soigieuse- Ire catégot ics suivantes
ne produise un cer- nienti le flamibeau dc la iW ntiiquie, et cela las-Canada Haut-Caaa.

électeurs mn.tici- pocIr que le soutile I'autctutt siècle ne puisse Bills d'ttin intérêt
ou par auit moins six I'èteindre. Car. évidemment, ces littrgies Ut- publi........9 23
a spéciale et v rési- testent que partout, dants tous les àgcs et dans 1 de nature ju-
auberge est nîéces- touis les pays iionis d'orunicmens et de vases ridique.. . . 3 . .
dits magistrats ne " sacrés : on fait de,, Processions Rleligieiss ; intéressant dles

tire, on noccuperoa " adore PEtcuharistie, qui renferme J. C. IocaliIés. . . 16 . 9
cité on ville. dans lotit entier, caché sous de faibles éléiens, " privés. 20 . . 23
étaillé des liquetirs qui ie sont que les apparences du Paini et --

magistrat atsi dis- h du Vin ; on invoque la B. Vierge Marie, 49
cat. il encourra et " Mère dle Dieu ; on prie les Anges et les 49
nut pas dix lotuis. " Saints de nous SeCOir t ouin crot au Purga-
e tîaitre d'atcne utc taire et à l'elSicaicite de la prière, faite pour 10S
ance dans le Bas- " le sotilagenent des fâies qui ysont détenues; < iutércsint la
tre à acune par- " o vénère les saintes lîtiages qui nous rc- Province-Untie. . . . . . 37
aison. de jouer ait- presentent les atigustes ivmystères de lu Reli-
eon peut perdre de " ion : on fait le sigute de ia croix. etc. etc. Au total. .. 145
une I l:ialité de dix Que 'ion se donne la peine de fire attention I Le !onverni)ur-giniral1 ni'a iefuis sa saie-
use. que ce sont toutes les litturgites dut.',1onde Catho-à ton aicci ds b ts a luoptés pallos chîmit -
e cet Acte prendra lique, qui s'accordent parùftitemientt sur tciusc-s bres ils n'en a réserve aeun pour la sanc-
après le einîuiòme potins. C'est la preuve claire et cinvainîqulante tion impeto riale. Notre liisu-oi re olcmitlriue, lit I

que du Levant au Ctiouchant l'ot croit ferme- Globe, ne parait presenteraucun précédem deh
égisliî Ž, jeutdi S nient tous ces dognes. Ce qu'il va d(e plus ce genre.- Mais cet évenement 'est itèl s de

conieluant encore c'est que les lrtiqu e et résultats chu goiu'ernte t reslnsable.
V. M. LNDs.cv, schismatiques de 1'Orieut. séparés de la Coi- Les défaites mulii ies dli pari " elea r

G. A. L. ntumion Romtll;ine depuis le 4e et le 50 siècle, grits " viennent de lui faire opérer un retour
sutvent les mértes liturgies que les Catholi- sur lui-mume. S'il faut en croire le N oq .-tAné-
ques. La Procession du t. Esprit et quielujies ricain, son orgatne et, enmt'nie temps. Forgtuu
a ,nes points conistituient tout ce en quoi Ils du parti autnexioniste à Toronto, plusieurs cl.-

L10IEUX. diffèrent de nous. Il iitut donc que les Apôtres, puitis, tels que M . Johnston, "ergussoi,
en leur préclant la foi. leur aient enseigné les ecll, McFerlaid, se sont rétunis, deptis
nièmmes vériîtés qu'enseigne auijourd'huui l'E. I fermeture des chambres, pour protester de
glise Catholiqne. Voilà assirément ce que leurfaible confiance dans le ministère. Ils atm-

23 AOUT c50. ce lotit esprit droit ie peut manquer cde raeicut aussi-initii à Ml. Baldvinm leur désir de
conclure : et voilà aussi comment nns céremo- le voir avancer ii peu davantage dans la
nies nous instruisent las profonds mystères de voie de la réfornie, et que. s'il une le o lait,
la Reliion.La Mess1 clu R. P. Flav-ianus, ils ue compteraientplus parmi ses partisans à
eFlavi .avec:sesRies si dlirérent.s des iô*trs, est la session prochaine, attendt qu'ils ic l'a.
donc un sujet de grande édifcation nour tous vaient été déjà qu'au détriment le leur pout-
les assistans. larité. Ft, après avoir racotité ce fait, le North

ions venons d'es- Ce bon Père prie pour touts les bieufaiteurs A mérican se ceanuilde si Ces messieurs s'imta-
tour faire cnnaitre de l'Eglise persécultée dtuon-Liban, eut f- ginehit pouvoir aveugler le peuple au moyen
uit le R. P. Fiavia- veur de laquelle il vient récln mer les secours dle ce niais subterfuige.

taux assistanis une de la charité dul monde Catiholiqmuc. Nul dou- Le Tr:ro'to Globe,moins crédule ou Mieux
es atugisstes céré:no- te que lPauônne qui lui sera faite, portera renseigné peut-être que son confrere, dénonce
etlte gratde action. do meilleurs fruits que tout cet ar-genît doui les allégations de c-luui-ci comme entièrement
S vont rendre raison on paie si follement le spectacle de choses frt- uncorrectes, et présente cette afitire sous uta
ies dans des Ealises 'oles et souvent scadaleuses. Les vrais jour plus favorable. Selonu lui, le procéd les
o1"naissent le uèmmie Chiretierj aiment mieux economiser leurs re- poli.iques "c elear grits ", loin d'être hostile à
e. Eglise Romaine venus pour de bonnes œutvres,tpue de se clon- Iadiniistrauion, est au coutraire un acte amîi-
rsant pour faire en- ner le plaisir de voir danser un baladin. et col, qui a pour buit cIe redonner des forces ati
Lbonne nouvelie de d'entendi e chanter une comîédienne. Plus parti de la réforme constitutionnelle et de rani-

les peuples bien dif- tard on reconnatra l'arbre a ses frutm. mer sa confiance en le ralliant autour cl- ses
-a iuueme sagesse qui chefs. Quant aux délibérations du 'meeting lotit

Concile de Jértsa- nous vetnois du parle r, elles avaient rapport aut
riait un point de la Le True Witne'8. programme que doit adopter le parti pour Pa-
rement cérémonial, Conformément à Pauannonce, ce noIveau iverir, aux iescures dont il liui conient ie s'oc-
ifs de P-glise, letr journal a fait sa première apparition vendredi cuper ainsi qnauux t moyens propres à emu pro-
les hiabituides des dernier. Nul doute, si an eun juige par je té- curer la franche discusrin li parlement.

ce quît ne touchait rite du premier iiniéro, que la rédaction ci Ainsi, toujoc.rs d'après le Globe, il n'est pas
c ils adaptèrent les sera dignte du rang important que cette feuille difficile de se rendre compte dm dépit qu'é-
ux aux lides et aux doit dcc~iper dans la presse catholique. Tout prouvent les " clear r'its " de ce mouvement
pour les pénet'er ious semble devoir lui faire cbtenir uite cir- relacteinire q ur enlève l'espérance de

ir le Dieu Créateur etulation très étendue, et effectivement, l'im- constituer un parti, et montre clairement que
as, pour les uns, la pression produite dans le public est déjà fiat ileurs suppôts parlHentaires,- . .lopkins,

. _..-_....

je l'avais été à mou arrivée,je me remis etn
marche, non sans éprouver unt sLrrement de
cSur qui niie faisait regretter la Jéplorable né-
cessité où sont tous ces pauvres gens d'hiver- [
uci uinsi.à d'itmenses distarces des églises et I
ioin de tont secours religieux, même en tems
le maladiî,. D'ailleurs,li.tat d'incertitude de

ce genre de vie est inquiétant et devient de
plus en pis dangereux. La chasse du bison
ne peut manquer que de devenir moins abon-
dante,à mesure que les peuIpules civilisés s'a-
'atcent. On voyait, il n'y a pas très-lonîg-
lotus, les belles prairies qui s'étendent depuis
Galena jusqn'à Chicago,coivertes de bisons et
de dindes ; ils ont mnai ntenant quitté pour tou-
Jours les Ibordsdu Mbsissipi. Comme la chair
dle la vache est préférable à celle du bouf, et
que les meilleurs robes de commerce sont les
peamx de vaches, c'est toujours sur elle que
le clhasseur tente. Dans le cours de cet hi-
ver, il s'est tué plusl de deux titilles vaches,
près Je Petmîbina ; toutes ces vaches devaient
avoir veaîu au urintemps, c'est assez dire, 4000
animtaîux détruits.

Les chassetirs, en hivernant ainsi à la suite
des bisonson, outre lavantage de vivre dans
'abondance do ,viande fraiche, le profit des
chasses de la pelleterie. Le loop, le renard,
le chien de prai-rie, le lièvre de prairie et le
Loup-cervier, sont abondants et alléchés par
les carcasses des animaux: ils se prennent f'-
eilement au piège. Le re'venu des râbes de
lioen devienit atussi assez eousidérable. Quoi-
que les pelleteries et les robes de bcufsoienît
à Ias prix ici, un chasseur fait communémet

de vingt à trente livres sterlings par sa chasse
dhiver. Quelqu tutnmî a fait jusquu'à 120 livres
sterlings en pelleteries.

JusqC'alors un froid uigu et de grosses poil-
dreries avaient signalé chaque jmocur ; maçi
pour notre retour, nuts cùmes trêve de rmau-
vais tens. -La neige durcie par le vent et le
froid porait les hoimnes coi mite les caiens i
nos provisions étant 'onsommées, tits v'oitut-
res se trot vaient pres-iic allèges, ce qui nous.
mettait dans la possibilité de nous faire trai-
ner de teis en terns, pour reprendre haleine.
De retotu'r à la Rivière Longue, je trouvai ce
camp grossi depuis mon passage , d'un grand
nombre de métis et de sauvages. J'y trot-
vai entre autres quelqtues-uns Ide lies chers
néophytes de mon ancienne mss.on de St
Patil,Rivière Assinibwan, iossessiois Britani-
ques, lesquels se présenutèrentt à ami confus,
mitucs coifiantsiet déclaraient qite, depuis que
les événements m'avaient eulevé d'au mi-
lieu d'etmx, oieii prêtre ne s'était occupé
P'eux ; que Voyant cela, ils s'êtaient laissé,s
aller atu résespoir et s'éticiit de nouveau en-
fonicés dans les déó'rts, pour y vivro couaumie
'ivant, espérant néamoins deI mie rencontrer
dants quielques-unes de mes courses. Plusieur.4
de ces chers Sauîteux a-oaiettt lé si fidèles ii
leurs engagements, et aux principes de letr.
foi, que malgré ce lapse de tens (2 ans), ils
eutrent le bonheurr d'âtre adnis à la Table-
Sainte.

Vous dire coibinct j'étais heutretux de les
revoir, d'apprendre d'ciux-mnéiumes, avec cette
naïveté oui leur et propr, oleurs av'utures,

les dangers qu'ils avaient courus pour leur foi
pa.rmi les inifudèles, et leur ferneté inêbranla-
ble, c'est plus que je ne pourrais fcire. Plus
d'une fois j'ai admiré, avec consolation , les
heureux effets de la grace et la ernict mer-
veil:euse de n's néoihtytes.,icdiflérentes mis-
sions. Personne n'ignurc Pimpéricuse iucli-
nation des Sauvages vers le vice de l'ivrogne-
tic ; la compagnie de la Baie-d'Hudson qui stit
on tirer parti, leur fournit les occasions fré-
quentes. J'ai vu un néophyte refuser d'aller
recevoir le payement d'une dette, ponr ne pas
s'exposer à la tentation ; car il savait 1ln1'il y
trouverait du rusm !

Le flambeau de la Foi, qui semble s'être
éteint dans des pays où il brilla jadis avec
tant d'é.clat, va répantdre sa bénigme lutmiêre
sur ce vaste territoire. Satai, depulis long-
temps paisible possesseur de tant de pauvres
peciples quli dor'maient dans les ténèbres de Pi-
gnorance et du l'idolatrie, va fuir italgré lui,
repoussé par la vertu des suffraiges et des se-
cours des âmes pieises associée'. lt l'unuvre de
la Propagation de laFoi.Votre sclicitude,Mon-
seigneur, va se seitir soulagée par la couver-
sion de ces peuples. En ce monient,plus de 60
cat-htumtnts es sauteix, sans compter les eiftnts
des mitissc font instruire ici. AussitUt que
nous en anroon. les moyens, la tribu des As.
simibwans se 'joindra à six. Les Mandales
nons attendent avec impatience. ''out ceci
saus doute, vous r'êjoutit,-'t~ vouls p'onlgo dans
une autre sollicitudo, celle de tr'otver les
muoyeus pour fujire lace à tous ces bàsoius.
J'ca tu qulque s secours die tos amuis dut Caa-

Boul ton, Ctnrou.t 'Prry,--n'ont u aucune
IanièrenËiité les..synivthies. dIQeurs col-.
lèges de l'asscmblùul gislative. .ll.a.o1c'
suijet decroire quo:les réformistes, du iant.
Canada vont revenir aux idées rationnel les.
aux chosce possibles, en un mot, devenir lun
peu itoins I rlear grits.'" En cheminaint dans
les voies constitutionnelles, ils feront ce qu'ils
ont oublié dc cfaire dans tout le conrs de la
session dernière : ils législateront pour le peu-
ple, et noe lui il'oseront plus des réformes qu'il
ne demande point, des théories qu'il n'avoue
las.

Nos confrères du Hatit Canada ont publié
de pompeuses descriptions des fes données
récemment aux citoyens deo p lillar ceux
de la capitale. Les bals et les illuminationst
n'ont point mnanué àl'accueil hospitalier qui
leur -a été or'ert. -Lady Elgin leur a même
fait les honneurs d'un déjcnner suivi t'Unie
soirée brillantc, et Toronto tout entier a salté
leur départ de l'adien le plus cordial. Les
fotes se sott passées sals nuitge, tuais, comme
il fimt tojours un peu d'ombre.pour temnpOrr
un vif tóéclat, le tabcau cque nouuJ u'na .le

Crayottuier a bien en son petit coin noir. Nous
ne voulons que faire allusion à la niafesif -
tAI de courroux qu'ont cru devoir se permet-
tre les principaux membres (lu conseil muni-
cipal de Toronto pour n'avoir point été cou-
ViéS a la réu)n1:011 dc Lady Eli.i aà EIIslV
IHouse. Le public, qui peuit-être ne s'était paus
aperçu de cette gravc atteinte à la dignité des
Conseillers et des aldermencde la ville, en a
été intormé par leurs dle!bêrstions publiques
sur cette mlatiére d'un puissant intérét. et. dLes

journaux ont eu le v'uvais esprit cde s'amuser
aux dépens de ce noble trait d'titi orgueil hauit
placé. Les résolutions du corps umtcilpal à
ce sujet sont tn monuement durable qui l'at-
teste pour l'instructio n dc noý petits neveux.
Mais nous ne brisrunts pas sur e chapitre sans
ropporter, d'après le Gtbe, les procédèés qui
sitivireuit la séance miéiraible dont nous ve-
nous de parer, tenue i Tomanto le 12 août
1S50 :

" Le .\laire était peine au fauteuil. que M.
l'aldertutmn Dempsey se lève et requiert Sot
LHonneur d'expliqer pourquoi la Corporation,
étant un corps, u'avI't p: ét invitéee a la pr-
tic ci'Elmsley-iou e, donnée lvendredi pré-
cédent. Le Alnire. que pritait surire:ile
etie étrange requéte, répond qu'il n'est pas
pilus en étnat de re.oudre la question que
ne Pe.st le digne ilde ritamn iiui-mème. La.
dessus, Mà. Palertn:ut Dem psey fa mtotion

q que le Conseil se furie sur-lo-champ in
cor.uité afin cleprendîre eni considération ce que
vient de communiquer le Maire !" Le tuire
olise rve (lle cte motioli cst tout--fuuit hors
aord re :-on lii a posé (aitMaire) une lues.

tion à laquell il a déclaré n'être pas cn état
de répoiJre : ainsi, !a formation d'un c'omité
du Conseil pour délibérer sur sun inpui-
sa tie àrépou:re a une qutîestion, est chose ab-
surde et complètement en-dehors de l'ordre."'
la motion de 'alderman est ensuite aba-
donnée"

Dans lu Guzedle de Montréal. dli 10 aout,
est inséré le a:crag uraphe suivant.

" Une lettre parvenue hier à l'une des plus
respectables naisons de cette ville, d'un qiuar-
tier de Lonidres o lon est bMn ifonné. con-
im en pont i ste n pu : - ous coyons qiut'il
n'y a aicun doltie que Lord larri a été nom-
né gouverener-geniral en remplacement de
Lord l gin, ,lemwsionnaire."

Le G/ubece Toronto répoi:1 à ccla
" Nos sonimes en povoir d'flinner in il

n' y a pas le ioi ndre foîndlemîîenît à ce qui pré-
crde, soit au sujet de la retraite de Lord
Elgiii ou de la noination dIe Lord Ilarris.
L'informatio tqu'a rec,tae d'Angleterre la Ga
zete, est évidemment ute répétuiaon de lit
r mei r transmise ici de Ti nidad, par la voie
les EtaLs-IUnis, et portée au-delà de l'Atlai-
tique I ar l'ou des cieux ot trois steiiers qui
l'ont traversé en dernier lieu. U serait cu-
reux de recier::her quelle a pu âtre l'origine
de ceite histoire."

Nous publions autre part les nouvelles d'hti-
roue apportées par les dernieres arivages.

Nous avons reçu les d:scours nrononcès aitx
dermers Exercices bittéraires du Collège de

da,Votre Grand eur en recevra, j'espèrc,de ses
numnbreux anis d'Europe.

Nous arrivânes à Pembina pour l'ouverture
de la Neuvaine de St. Fràulçois Xavier, qui se
aitt ici au commenceient du carie ; nyant.

entendu les confesãonîs dept ns de 300
personnes; administré le sacrement de la Ste.
Euchariste à 105; béni.un manrage et baptisé
9 enfants. La vue de noire petite chapelle nic
réjouit ; c'est le sentiment qu'on éprouve d'or-
dinaire après ces longs voyages dansle déseiti
quoique décente, vu notre pauvreté, il s'en
fliuut de beaucoup qu'elle soit assez gran-
dje. Nous assemblons drs matériaux, en atten-
dlant des secours.Il en faudi ra une au pied :1c la
nontagne de Pembina, etje ne, sais comment
on s'y prendrapour tous ces ouvrages. Je ta-
cherai de collecter des secours parmi Icamétis,
mais ils sont si pauvres, généralement, qu'il
n'y a que peu à attend re de leur bourse.

Votre Grandcur voudra bien faire connaître
nos besoinsau Conseil de la Prop d. la Foi die
Paris et (le Lyon ; car c'est tonjoims la France,
rnalgré ses malheurs,uliii ert l'espoir et le sou-
tien de la Foi jusqu'au bontdîi monde..

:le regretto,Monsciganr ,quc parnanque do
ters, par incapacité, je nie voie forc (le vous.
adresser ce rapport uivec, les iniperfecti·oiis
qu'il contient; je m'en repose sur votre-incll-
gence, et j'csprc que vous vodrez bien ac-
cepte r les sentiments ('a ffection et dec.respect
ac les quels j'ai Phonneur de mc souscrre,

De votre Graundeur,
, le très lpunble et. dévoué serviteur,

G. A J3acoun, Ptrc.

St..T;Iydcinth li:sur lfnmpo~ ttüY d'es'tudes
[igieuse ute. ons ent commeerons

pubbN eaYtioni v:t'endi.. ...

Le rapport de Mission de M. G. Ant. Bel.
cotirt, dont inus comnictiçaies lit piblicatiol
dans notre nuliéro de vendredi, et dont nost
publious aujourd'hui le complément, est tiln1
copie de celuiqu'a adressé ce Missionnaire à
Mgr. Loras, Evêitie de Dubuc où il poursiiit
ses travatuiîx npostoliques.

Nons puions ajourd'hui le Bil pour r'l-
mer l'niempérance, d'après une Copie uttlenî.
tiep Ite nous a trainismisc le R. M. Chi.

.P. élis.er, prtre du Sémmnaire de Mon.
t réalt, et parti, dimanche soir, pourr 'Europe.
Lu utaivais état de sa santé le force de repas.
s.r en France pour quelque teiips., M.- Charles
rG.c.o,- e. .. ,- tn .imune M. llauiifl

titi Dr. Beaubien, accormplagnent Il.
lni- poir complèter ses études théolo giues

au sèminaire de St. Sulpiceà Paris.et l'autre,
poIr suivre les Cours ie ihilosophiue tit Só.
milaire 'issy prs P'ris.

ÀRRIUVEE DIT L46L41L4.
Le " Niagara" est arrivé à Illaifax le .

cournt ut, a 9h. (lit matin ; il émait parti le 3 (l0
Liverpool. à hl, nprès midi.

ASCrLE'P.IZaR.--Le srtjt " tioccupait sturlo:t
Pesprit public, était totujoturs lPadmiIissoi on la
ion -atdission du 3aron Roi hschildcomme
membre dli Parlo nlit. Le Prcoiureiur-Géno-
ril a donné avis qu'il iresiternli t à la Chuamii-
ble les denx résolutions siivantis:

1 Z . Qnte le Batiot Ilotlschîld lie peut voter
dans la Chambre, ouî v siége.r durant aucun
débat, avant d'avoir préalableuumeut prêté le
sermnct d'ahujmtion, dans Ia forme vouiluic par
la loi.

2 c. "ue laChmbriiil prm. : q sitt rue
possible, au la proeluline essioi·d arlement.
en sérieuse considération, la ie tu sermuent
d'abjuration, dans le but apporter qilquie
uldoieissemiet eti ce ui concern li ssujets
de su anlJsté prof'essanut. lu religinI .live.

L'tao de ces reIoltntins a été rcçue
avec beutcoup d' tndiigniaItiotn parr lu Chambre,
et o 1prédit. d'tvnuiirie, duans les cercles poii-
qutes.lq uea le gouvernement sera cmplètmt
décftî sur ces résoliiiouis. (Nous traiterons
plts u long de Cel te afinare de lRotlisciild
dans not re prochainiuun uèro.)

Lord Broughm doit tre fiuit Comte ( 'mr),
avec la rJvsSibilit .le ce titre à soit frère.

Le célèbre Liebig 'loit visiter les tats-U,
dans le but de doniier des lectures su r li chi-
mie.

Les rapporus sur la matudie des patates, en
Irlaimte, sont très coitraciictoires mai -plus ge-
tueralenment Iivorabiles.

vasn. - ans 1ssemhe, . c HaFvi-
guy a lres utnie interpellation num mlistre
des A ( ires lat uères. au sujet tei lt répara-
tion ite alux m rea s dult Ilavre et de Bor-
dîeax, eu consé(ul (ee de la same de l de
leurs vaisseauix lpor le Gouvernement desEltats-
Unis, à San Frcisco. Le G éirul Lahitte a
répliqt è quIe les droits de ces s.lcts Franiçais
i iutu sattist'cicim. éiem iumcontestbles,et quc
le Gouvernement Fraçais poursuivriit cette
alXire de fiuçon à obteimr pleine sati.zfaction.

I mllibassaicdeur Dtan ous a en pinsieu rs longuces
euntrevues a vec le Présuilent de1 la Répubigne.
Oi :lit glule le Gouvernement Franuça is est mîi
avec l'a tgleterre et la Russie, et qu'il s'ílor
ce, nit moyeut de negocimtions, de terminer le
diiffîrend elire le Daicmîîaii et Is Duchés, par
tun traité. Dans l'AssembléIe, lut mitasso des
MIodérés est fatiguée, -fit-on, de lai. dominia-
ionu Pli Piésidet, et Poupiuion qu'à la fin dcie sac
prsidece, en 18.53, il sera remplacé ipar lue
Prince le o.n ville, contmuce à s'acrditer,
Paris estr (mpli.des cabale secrètes des ptr-
tis.
. Uin couîrr'ier extraordina ire est arrivé d'Al-

lentigne av'ec cles dléptéahes conîcertanut lia
quesu ion .Danioise.

'Le-oi chu lavière était at tetndu sous pteu à
Paris, en ratite pouur .P'Angleterre. il voy'agO

LE DANNxEMARK E.T LE.s DUcîtEs-Le -rapport
Danois dIe la biataille conîstate qlul 12 oflimciers
ont été 'tués, 74 blesséa, 10'l soldats tués et
2,300 bîlessês.

Wlsn'général du Scleswig, enumtrèr
pasmb s tertes, trais clldjplore qu rugra

nobod'Ohllciersaiuent ôté tués et blesses.
Le goutvernmeneut cdu Schlieswi'g nîe se dcléa-t
re pas vaîumctu, et les troulpes 'se tienntenit 1îrê-
tes pouir un1e notuvelle bataille.

.a t.ttnuiAxtc.--LaL ntonvel le Ade la lia ttlle tUs
Di)uuchis a excité fureur dans l'A lletmatgno
Septenttrionalc, et dans le H:aniovre, u<nc as-
sumîbl.èe d'e.4,00.0 vcrsonnecs a été tenmue ptour
cdîmiatder ugn'roi d'en'oyer l'armnéùllaînovn-
cetne art secours du Schleswig..Holstu'mi. Plu-
sieurus utres assembl ées .ictpu lairmu 'ont.:été
tentues, cin d'antres licux,·pour le niemee objdt'

AVTrcE tit 'HioNGIE.-D'étadt 'de siège
Vicunie et à Priigue&' dôvait ' tre levé le 't5
di'Août." On dit qtu'tune :amnistie géniéracle va
être 'äccoidé à tous îdê HIongroisimateuntnnt

Icin pmoui.


